
;

»

i i

i

'1

520 Nouveaux V^oyages
cnp. ouio. jours , & quelques uns en li. Il

y en eut un qui fut 17. jours fans boire , &
il dit quand il beut, qu'il n'étoit pas aîtcréj cepen-

dant il ne laiflbit pas de pifTer tous les jours tan-

tôt plus , tantôt moins. Dans cette extrémité

un de nos gens fut trouvé coupable de larcin,

& condamné pour cela d recevoir de chacun

tn;is coups de bout dt; corde de deux pouces &
demi de long , & cela à nud. Le Capitaine

Svvvm commença , 6c frjpa de bon cœur 5 eu

quoi il fut fuivi de tous les autres.

C'cft quelque cho(è d'extraordinaire que

durant tout ce voyage nous ne vîmes pas un feul

poilTon , non pas même des poifTons volans, ni

aucune forte d'oifeaux qu'une feule fois. A 4975*.

milles fuivant mon compte du Cap Corriente, nous

vîmes f)rce Boubies que nous crûmes qui ve-

noient de certains rochers dont nous n'étions

pas e'ioignez , 8c dont il eft parlé dans nos

Cartes marines > mais que nou6 ne vimcs pour-

tant pas.

Après avoir fait 1900. lieues fuivant nôtre*calcul,

qui e(t ce que les Anglois comptent du lieu d*où

nous étions partis à Guam > nos gens commen-
cèrent à murmurer contre le Capitaine Swan,
qui leur avoit fait entreprendre le voyage : Mais

il continua de les payer de belles paroles , 8c

leur dit que le compte des Efpagnols ctoit peut être

Icmeiikur , 8c que comme il y avoit apparence que

le vent continueroit , un peu de ttms mettroit

fin à nos peines.

En approchant de PIfle nous eûmes une pe-

tite pluye , 8c l'air fe couvrit de nuages du cot(^

de l'Oiiefl:, figne apparent que nous n'étions pas

loin de terre j Car dans ces climats , entre les

Tropiques ou prez d'eux , où les vents alife'es

foufient toujours , les nuages qui volent rapide-

ment


